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BEAUCAIRE PREDICATIONS DU MOIS DE FEVRIER 2023 

BEAUCAIRE LE 18 février 2023 

Textes : Lv 19, 1-2 et 17-18 ; 1Co 3, 16-23 ; Mt 5, 38-48  

Pasteur Joël Setsoafia YAWO-NAKE 

La péricope de Mt retenue pour ce jour est la suite logique du texte des dimanches 

passés. Notre passage est la suite du discours que nous avons lu précédemment 

(Mt 5,17-37). On y retrouve les refrains « Vous avez appris… Eh bien ! moi je 

vous dis… ». Je vous propose un voyage spirituel ce matin en trois étapes. 

Première étape. Observations. 

Observation 1. Selon Jésus, les disciples doivent réaliser une justice bien 

supérieure à la justice extérieure, superficielle et formaliste des pharisiens dont il 

fait ressortir toute l'insuffisance. Pour leur faire comprendre quelle est l’étendue 

et la profondeur de la vraie justice, il leur donne six exemples sous la forme 

d’antithèses. Ce matin, nous avons à affaire à la cinquième, la justice/ œil pour 

œil dent pour dent ; et à la sixième, « l’amour des ennemis ». Pour ces deux 

dernières antithèses, Jésus reprend la loi du Talion et l’amour du prochain, dans 

la logique du Royaume.  

Deuxième observation. On est étonné de la proximité de ces deux exemples alors 

qu’ils ne respectent pas la même règle. Dans la pratique sociale, la justice 

s’oppose à l’amour. La règle de la justice est l’expression par excellence de la 

logique de l’équivalence et de la réciprocité, tandis que la règle de l’amour, 

entendu amour agapê, obéit à l’économie de don, généreux, une logique de non 

réciprocité. L’amour du prochain, sous sa forme extrême d’amour des ennemis 

doit être compris en lien avec l’économie du don. L’économie du don, développe 

une logique de surabondance, qui s’oppose polairement à la logique d’équivalence 

qui gouverne l’éthique quotidienne : Aime qui t’aime ; œil pour œil, la 

proportionnelle. L’amour est désintéressé, la justice est intéressée. Pour créer un 

rapprochement, mieux une complémentarité entre les deux logiques opposée, il 

faut créer un équilibre réfléchi visant un correctif mutuel. On a besoin de la 

correction mutuelle des deux pour faire en sorte que l’amour n’oublie pas la 

justice, mais que l’amour traverse la justice. Que l’amour passe par la justice par 

la recherche de la mutualité et que la justice n’oublie pas l’amour, l’intention de 

la justice doit devenir l’intention désintéressée sinon elle sera toujours utilitariste. 
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L’amour sans justice peut tomber dans un fanatisme, la justice sans amour, peut 

sombrer dans la vengeance. Nous avons besoin des deux pour faire avancer le 

monde, pour que ce monde crée bon garde son équilibre et soit plus humain et 

habitable. N’est-ce ce là la destination de l’homme ? 

Deuxième étape : Compréhension  

5.38 « Vous avez entendu qu'il a été dit : œil pour œil, et dent pour dent ». 

Cinquième exemple. Dans la législation mosaïque, ces paroles prescrivaient au 

juge d'infliger au coupable une peine correspondant exactement et matériellement 

au délit commis. C’est la loi de l’équivalence, la proportionnelle. La loi du Talion 

vise une justice équitable en mettant fin au recours à la vengeance et en mettant 

tout homme sur un pied d’égalité devant la Loi, quel que soit son rang social ou 

ses revenus. Un œil est un œil, qu’il soit pauvre ou riche et personne n’a le droit 

d’arracher un bras en vengeance d’une main coupée. Cette loi met fin à tout hybris 

i.e. à toute démesure, à toute vengeance démesurée. C'est la loi du talion, admise 

aussi dans les XII tables du droit romain, c'est la rigoureuse justice.  

5.39 Mais moi, je vous dis de ne pas résister au méchant ; mais quiconque te 

frappe sur la joue droite, présente-lui aussi l'autre. Résister aux méchant, c'est 

rendre le mal pour le mal : la loi du talion et celle du cœur de l'homme est, en 

recevant un soufflet ou une injure quelconque, de le rendre à l'instant ; c’est la 

justice. Jésus veut, et ses apôtres après lui, (Rm 12.17,19 ; 1Pi 3.9), qu'au lieu 

d'exercer ainsi la vengeance, le chrétien souffre plutôt une nouvelle injure, et c'est 

là ce qu'il faut entendre par présenter l'autre joue. Il s’agit là de répondre au Mal 

par le Bien ; dans ce cas, Le principe de non-violence vient affirmer ce refus 

d’entrer dans une logique de vengeance. Cette dernière ne correspond pas à l’ordre 

du Royaume des cieux. C’est l’invitation à un geste pacifique. ll ne s’agit pas de 

ne rien faire ou de laisser faire, mais d’agir pour exprimer, face au mal, le bien, 

cette bonté qui vient de Dieu. L’évocation des images de la gifle, du manteau puis 

du procès nous renvoie à la Passion même de Jésus qui manifestera au monde la 

force bienfaitrice de Dieu contre le Mal et la haine. La dernière évocation de la 

Loi par Jésus poursuit cette idée : à l’amour du prochain et à la haine de l’ennemi 

se substituent l’amour des ennemis. 5.43 « Vous avez entendu qu'il a été dit : Tu 

aimeras ton prochain, et tu haïras ton ennemi ». Sixième exemple. Il y a dans 

l’énoncé de Jésus trois degrés de charité envers des ennemis : les aimer, leur faire 

du bien, prier pour eux. Pour Bossuet, « Le dernier est celui qu'on croit pouvoir 

faire le plus aisément, mais c'est pourtant le plus difficile, parce que c'est celui 

qu'on fait par rapport à Dieu. Rien ne doit être plus sincère, ni plus cordial, ni plus 

véritable, que ce qu'on présente à Celui qui voit tout jusqu'au fond du cœur ". Je 
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me demande combien de chrétiens ukrainiens même du monde prient pour 

Poutine et la Russie pour cette guerre injuste. Même moi qui suis ici, je souffre 

dans mon corps et dans mon sang, mon cœur saigne quand on transforme 

l’Ukraine en une boucherie. C’est vraiment une catastrophe mondiale. Que le 

Seigneur aide nos gouvernants à étouffer ce volcan dont les laves menacent 

l’équilibre mondiale. 

On voit au dans le verset 45 le motif suprême de la morale chrétienne, être en 

réalité fils de Dieu, (v. 9) animés de son Esprit, lui ressembler comme un fils 

ressemble à son père, l'imiter dans nos sentiments et notre vie. Les bienfaits de 

Dieu dans la création, même envers ses ennemis, sont offerts à notre imitation. 

Jésus présente un second motif (car) en faveur du même précepte : Aimer ceux 

qui nous aiment est naturel au cœur de l'homme et ne saurait prétendre à une 

récompense. Il n'y a rien là d'extraordinaire (grec d'excellent, de distingué), rien 

qui dépasse la mesure de la nature humaine. 

5.48 Soyez donc parfaits, comme votre Père céleste est parfait. Gr. Vous serez 

parfaits. Futur mis pour l'impératif ; ou bien : Vous le serez, Je l'attends de vous 

et, par la voie que je vous ouvre, vous y parviendrez. Le futur signifie que ce n’est 

pas une donnée mais une quête. En clair, l'amour, surtout l'amour divin répandu 

dans le cœur, ne connaît et ne veut pas de bornes, il tend à une perfection toujours 

plus idéale et toujours plus complète.  

Troisième étape : Actualisation.  

1.Être parfait en amour : Un Père céleste parfait en Amour (5,48) Le Seigneur 

nous offre le bonheur, (Heureux êtes-vous), il nous fait aussi entendre sa Loi (Il a 

été dit…), ce matin par amour en vue de nous entraîner, nous son peuple à sa suite 

et dans son royaume, c’est-à-dire son champ d’action bienfaisant. Et Jésus nous 

dit que c’est en allant au-delà de la logique de l’équivalence que nous sommes fils 

du Père, c’est en cela que nous sommes parfaits. Pour lui, la visée de la Loi 

consiste à faire naître les disciples en vrais « fils » du Père, d’entrer avec le 

Seigneur dans une relation filiale et avec le monde dans une relation fraternelle 

sans mesure. L’agir du croyant doit être à l’image de l’agir de Dieu qui persiste à 

faire lever son soleil sur.  Ramener l’humanité au bien, au bon… à Dieu, tel est le 

sens de la Loi nouvelle, loin du désir d’une justice vengeresse.  

Au fond, ce qui manque à notre monde, ce ne sont pas des richesses matérielles, 

mais c’est l’amour pour faire taire le bruit des canons, nos divisions et nos 

règlements de compte. C’est parce que l’amour manque que certains décident 

d’avoir de gros ventre sans partager ou sans penser aux autres. Ce n'est qu'en 

aimant véritablement Dieu que nous parvenons à nous aimer les uns les autres. De 
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la même manière que Dieu nous rencontre pour nous permettre de nous accomplir, 

il nous appelle à aimer notre prochain pour les aider à s’accomplir. Il me faut 

apprendre à aimer l’autre comme prochain à l’exemple de l’amour de Dieu.  

Que le Seigneur nous vienne en aide ! Amen. 


